
Tenaces. Volontaires. Tou-
jours prêts à s’entraider. 
Chanuka Hood, Harsha 
Lakshan et Guruge Yehan 
font aujourd’hui encore la 

fierté des équipes de Plongeurs du 
Monde. Si le premier a créé sa propre 
entreprise grâce à son diplôme de Mas-
ter Scuba Diver Trainer, le second tra-
vaille dans un centre 5 étoiles Padi des 
Maldives et le troisième dans un centre 
5 étoiles du Sri Lanka, en 2007, ils 
n’étaient que trois adolescents singha-
lais en quête d’un avenir et n’avaient 
jamais plongé.
«Nous avons accompagné ces trois 
jeunes gens sur l’intégralité du cursus 
Padi, d’Open Water à Dive Master de 
2008 à 2014», raconte Roger Gugliel-
mi, responsable de quelques-unes des 

nombreuses missions qui ont eu lieu là 
bas. Le Sri Lanka est le premier pays 
où Plongeurs du Monde est intervenue.
«Au début, compte tenu du nombre mo-
deste d’encadrants volontaires, notre 
association n’intervenait qu’une fois 
par an. Mais à chaque retrouvaille, nos 
élèves nous démontraient leur détermi-
nation à réussir: les acquis demeuraient 
d’une année sur l’autre.»

Un emprunt pour
concrétiser son rêve

Comme dans toutes les missions de 
Plongeurs du Monde, ces 
réussites ne sont possibles 
que grâce à un partenaire 
local fort et impliqué, en l’oc-
currence Poséidon Diving 
Station. Le centre les a ac-
cueillis comme stagiaires 
pendant toute la période qui 
a précédé leur Dive Master 
leur permettant d’acquérir 
l’expérience indispensable 
pour accéder à ce niveau 
professionnel.
Tous les trois auraient pu 

s’arrêter là. Mais en 2016, après avoir 
travaillé 2 ans pour Poséidon Diving 
Station pour Chanuka Hood et Guruge 
Yehan, et avoir travaillé à Colombo avec 
son oncle pour Harsha Lakshan, ils 
ont décidé d’investir dans la formation 
d’instructeur Padi, dont le coût, 2500$, 
représente 10 fois le salaire mensuel 
moyen singhalais.
«Les parents de Chanuka Hood ont 
hypothéqué leur restaurant, le père de 
Harsha Lakshan a contracté un emprunt 
avec en garantie sa solde militaire et 
Guruge Yehan a obtenu un prêt via la 
banque de ses parents», détaille le béné-

vole de Plongeurs du Monde. 
«Leurs diplômes d’instruc-
teurs leur ont été remis par 
Mark Soworka, course direc-
tor Padi, et Robert Scammel, 
examinator Padi.»
«Que de chemin parcouru 
depuis 2008 ! Après toutes 
ces années, nous sommes 
toujours en contact, la rela-
tion humaine perdure et a 
largement dépassé le stade 
de la formation», apprécie 
Roger Guglielmi.

Partis de rien, les trois  jeunes 
singhalais sont instructeurs
En 2008, ils étaient à peine adolescents et se cherchaient un avenir. Plongeurs du Monde 
leur a fait passer l’Open Water. Douze ans plus tard, ces trois jeunes singhalais sont ins-
tructeurs de plongée. Ils ont gardé un lien fort avec les bénévoles de l’association.

Harsha Hood lors de son stage Advanced Open Water en 2010.�Photos archives PDM

Guruge Yehan et Chanuka Hood lors 
de leur stage Rescue.

Chanuka Hood aujourd’hui devenu 
instructeur.

En 2008, Chanuka Hood, Guruge Yehan et Harsha Laksan ne sont que des gamins parmi une vingtaine d’autres. Tous 
espère qu’après avoir obtenu leur Open Water, ils pourront poursuivre et faire une carrière de plongeur.

Guruge Yehan à l’aise à la fin d’une 
plongée pour son stage Rescue.

«Que de
chemin par-
couru depuis 
2008! Après 
toutes ces 
années, nous 
sommes
toujours
en contact.»

Roger Guglielmi pendant la théorie du 
Dive Master.


